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car cette maladie qu'on pourrait confondre, à première vue, avec cer­

tains accidents syphilitiques, se guérit facilement par l'excision et la 

cautérisation. — M. Péteaux présente des spécimens figurés de morilles 

monstres pesant l'un 507, l'autre 350 grammes ; il dit, à cette occasion, 

que le capitaine Sarrazin a découvert, dans les environs de Senlis,deux 

morilles encore plus développées, l'une pesant 600 gr. et l'autre pesant 

1 k. 235 gr., les faits montrent que c'est une erreur de croire, d'après 

les affirmations de quelques botanistes, que le poids moyen des morilles' 

oscille entre 30 et 50 gr. — M. Léger fait une communication sur les 

considérables augmentations de rendement dont la vigne est suscep­

tible par l'emploi du plâtre, et montre que, bien que le vin contienne 

peu d'azote, la vigne ne peut cependant pas se passer d'engrais 

azotés. 

Séance du 17 juin i8ç)2. — Présidence de M. Burelle. — M. le Pré­

sident informe ses collègues de la perte que la Société vient de faire en 

la personne de M. Saint-Cyr, professeur honoraire de l'Ecole vétérinaire, 

qu'elle comptait parmi ses membres depuis l'année 1865.— M. Cornevin 

fait l'éloge de ce collègue vénéré qui sut se faire une réputation bien 

méritée, comme professeur, comme savant, comme écrivain dogmatique, 

comme vulgarisateur. Les écrits qu'il laisse, notamment son Traité 

à" obstétrique vétérinaire, sa. Monographie delà pleurésie du chev al, font auto­

rité. Attaché pendant douze années à la rédaction du journal de l'Ecole 

vétérinaire de Lyon, il a fini par triompher de ses contradicteurs, rela­

tivement à la transmission des maladies contagieuses. Chargé de la 

chaire de pathologie, il a introduit dans son enseignement les plus 

heureuses en même temps que les plus utiles innovations. — M. le 

Président entretient la Société du retour d'un projet de fusion avec la 

Société des Sciences industrielles ; sur sa proposition, il est décidé 

qu'une Commission spéciale sera désignée pour étudier la question. 

Séance du 1" juillet 1892. — Présidence de M. Burelle. — La corres­

pondance contient le règlement général de la Section française à l'Expo­

sition universelle de Chicago et une invitation de l'Association 

française pour l'avancement des sciences, priant la Société de se 

faire représenter au Congrès qui sera tenu à Paris du 15 au 22 sep­

tembre prochain ; le choix de la Société désigne M. Gobin. Une 

Commission est nommée pour étudier le projet de fusion proposé par 

la Société des Sciences industrielles, dont M. le Président a été saisi par 


